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L’industrie de la France a été ravagée par les logiques de profitabilité et de concur-
rence à tout va n’ayant servi que le grand patronat et les multinationales. En vingt 
ans le pays a perdu la moitié de ses usines : la part de l’industrie dans le PIB de la 
France est désormais une des plus basses d’Europe avec 16,8 %, quand la moyenne 
européenne est à 23 %. La pénurie d’antibiotiques en dit long à cet égard, alors 
que la crise du covid avait auparavant prouvé l’urgence de retrouver notre sou-
veraineté industrielle, sanitaire, alimentaire, numérique. Pourtant, nous subissons 
quotidiennement de nombreuses annonces de fermetures d’entreprises, mais aus-
si de services publics, qui plongent les habitants de bassins d’emplois entiers dans 
la précarité.

Léon 
DEFFONTAINES

tête de liste PCF
Gauche unie

pour le monde du travail
aux élections européennes

ÉDITO

Agir se veut une
publication utile à la 

réflexion et à l’action.
Construisons-la ensemble.
Envoyez vos contributions,

avis, critiques, sur

entreprises@pcf.fr

Avec la liste que je mène 
pour les élections euro-
péennes, nous serons les 

candidats de la défense du monde du travail. 
Nous sommes fiers de ces hommes et de ces 
femmes qui produisent, soignent, éduquent, 
aident, font vivre nos entreprises et nos services 
publics pour répondre aux besoins humains. Nous 
voulons défendre leur emploi, leurs compétences, 
leurs outils de travail et engager dès aujourd’hui 
les transformations nécessaires et les luttes pour 
la conquête de nouveaux pouvoirs et faire face 
aux crises écologiques et sociales. Je formule dès 
aujourd’hui 3 propositions :
1 Relocalisons l’industrie et battons-nous au ni-

veau européen, avec les syndicats, pour dé-
velopper de nouvelles filières de production, 
répondant aux besoins humains et aux enjeux 
environnementaux.

2 Développons des services publics démocrati-
sés et émancipés des critères du marché. Cela 
doit être un des piliers d’un nouveau modèle 
social et écologique européen pour la santé, 
l’école, les transports, l’emploi et la formation, 
la culture, l’énergie, l’eau... 
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3 Luttons pour l’augmentation des salaires et de 
nouveaux droits des travailleurs : nous propo-
sons l’indexation des salaires sur l’inflation en 
France et la sécurisation de l’emploi et de la 
formation, financée par une autre utilisation de 
l’argent de la Banque centrale européenne, et 
que les travailleurs soient associés aux projets 
de leur entreprise ou service public de ratta-
chement.

Aujourd’hui, j’assume de faire de la question so-
ciale et de la production la priorité de cette cam-
pagne. Durant ces prochaines semaines, nous au-
rons à cœur de faire entendre la voie des salariés 
mobilisés pour défendre leur emploi et notre outil 
industriel. 
C’est le cas des MetEx à Amiens, des travailleurs 
de la Côtelle dans le Rhône ou encore des salariés 
de Duralex dans le Loiret. Voter pour la Gauche 
unie pour le monde du travail, c’est faire entrer les 
luttes sociales au Parlement européen.
Le 9 juin, chaque voix comptera pour reprendre 
la main et défendre le monde du travail !



Héloïse
DHALLUIN
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Agente SNCF depuis près de 25 ans, syn-
dicaliste, élue au Comité social et écono-
mique fret SNCF et conseillère régionale 
des Hauts-de-France, elle se bat depuis 
de nombreuses années pour un véritable 
service public des transports ferroviaires 
marchandises et voyageurs. Sa contribu-
tion première dans cette campagne sera 
de porter le programme de Léon Deffon-
taines et de sa liste pour des transports au 
service de la population et des territoires.

Karim
BOUKHACHBA

« Je suis né à Clermont, mais c’est à Creil que j’ai choisi de m’en-
gager politiquement. Père de trois enfants et engagé au plus près 
de mes concitoyens, je suis depuis 2020 deuxième maire-adjoint 
de la ville et conseiller communautaire de l’agglomération Creil 
Sud Oise. Ouvrier d’État au ministère des Armées, je m’investis 
dans cette campagne. Délégué syndical, je veille à la défense des 
droits de mes collègues et à améliorer leurs conditions de travail 
au service de la défense nationale. Je suis convaincu que l’ap-
proche humaine est essentielle dans notre travail. Je suis égale-
ment secrétaire de la section de Creil du PCF. Ces élections sont 
pour moi une occasion précieuse de partir à la rencontre de mes 
concitoyens pour les sensibiliser à l’importance de l’Europe et ex-
pliquer les méfaits du capitalisme sauvage dans notre quotidien. »

Marie-Claire
CAILLETAUD

Syndicaliste, conseillère au CESE, elle a 
travaillé le lien industrie, énergie et écolo-
gie. Pour elle, la création d’emplois solides 
passe par la réindustrialisation de notre 
pays, meilleur antidote contre l’extrême 
droite. «  L’énergie est le nœud de la ré-
industrialisation.  Pour cela, il faut agir en 
France et en Europe. C’est la raison de ma 
présence sur la liste portée par Léon Def-
fontaines. »

Marylène
FAURE

« Je suis salariée du secteur de l’énergie et donc très 
concernée par la question du travail. Les salaires et 
le pouvoir d’achat des Français déclinent, je le subis 
aussi au quotidien. J’ai à cœur que demain, chacun 
de nos concitoyens puisse avoir accès à un emploi et 
en vive dignement, que les conditions des travailleurs 
s’améliorent et que ceux qui créent les richesses de 
notre pays aient de vrais pouvoirs d’action et de dé-
cision. Féministe, je me bats également pour l’égali-
té femmes-hommes dans le monde du travail. »

CANDIDAT·ES ENGAGÉ·ES
POUR LE MONDE DU TRAVAIL



Sigrid
GÉRARDIN

« Habitante du 20e arrondissement de Paris, 
enseignante en lycée professionnel et respon-
sable syndicale, je m’engage comme candidate 
aux élections européennes car je suis convain-
cue que l’Europe peut être un véritable outil de 
transformation sociale. Cet engagement, je le 
porte sur la liste menée par Léon Deffontaines.
Pour transformer cette Europe libérale que nous 
connaissons en une Europe de justice sociale, 
nous devons élire des parlementaires de com-
bat, portant des propositions, et qui subissent 
comme nous la dégradation des services pu-
blics, les difficultés de fin de mois, l’inaction so-
ciale et climatique.
Je suis issue du monde du travail et de l’éduca-
tion, je souhaite porter la parole de toutes celles 
et ceux qui sont méprisés par des politiques qui 
se soucient trop peu de l’intérêt général. Les 
luttes que je mène avec détermination ici, pour 
l’école, pour le monde du travail, pour les droits 
des femmes, je les mènerai à Bruxelles. Vous 
pouvez compter sur mon engagement. »

Fabien 
GÂCHE

Ouvrier électromécanicien à l’usine Renault 
du Mans entre 1982 et 2020, il a occupé la 
responsabilité de secrétaire du syndicat 
puis de délégué syndical central du groupe 
Renault entre 2008 et 2020. Il a aussi été 
membre d’une direction syndicale fédérale 
de la métallurgie.

Yvan
GARCIA

Attaché territorial dans une collectivité 
de l’Hérault, membre du PCF, du conseil 
d’administration du Centre national et du 
Conseil supérieur de la fonction publique 
territoriale. La défense et le développe-
ment du service public de proximité, celui 
qu’assurent les collectivités territoriales, 
le respect du statut et de la garantie qu’il 
porte d’indépendance vis-à-vis du pouvoir 
politique, la revalorisation des traitements 
et la garantie de la carrière… sont au cœur 
de son implication militante.
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Christine
MÉQUIGNON

Cheminote et syndicaliste, elle s’est en-
gagée dans cette campagne européenne 
avec le PCF afin qu’une autre voix que 
celle du libéralisme soit portée à Bruxelles. 
Par le biais des différents « paquets ferro-
viaires », l’Europe a entraîné l’explosion de 
la SNCF en tant qu’entreprise intégrée et 
mène de front une ouverture à la concur-
rence du marché des trains de voyageurs, 
malgré l’échec qu’a connu le même libé-
ralisme dans le fret ferroviaire.

Manon
OVION

« J’ai décidé d’être candidate sur la liste de Léon avec l’ambition 
de faire obstacle aux dirigeants de l’UE, qui font de l’Europe une 
machine de guerre contre nos salaires, nos droits et nos emplois.
C’est aussi pour poursuivre le combat que j’ai mené avec mes col-
lègues pour des augmentations de salaire et de meilleures condi-
tions de travail que je me lance en politique car nous savons tous 
que les luttes syndicales doivent avoir une continuité, trouver un 
relai dans des actes politiques au plus haut sommet de l’État et 
cette continuité, nous ne l’aurons pas avec les valets du capita-
lisme.
Il faut que les travailleurs précaires puissent enfin vivre de leur sa-
laire, payer les factures, la garde des enfants, la cantine... bref, 
vivre dignement. Il faut que l’ancienneté devienne un facteur 
d’évolution : on ne peut pas partir en retraite avec trente ans de 
boîte et un salaire au Smic ou a peine au-dessus. L’expérience, la 
polyvalence, ça se paie. On ne peut pas demander à un salarié 
de multiplier les tâches en dépit de sa santé et toujours avec un 
salaire au Smic ! Il faut que les salaires soient a minima indexés sur 
l’inflation.
Nous produisons la richesse : elle doit nous revenir. Et qui mieux 
qu’un travailleur pour en représenter un autre ? »


